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Nous avons aussi 

ment de Réveils matin et

do S
nd assorti- 
, réduits à

très |{rai

JOS. E. TREMBLAY & CIE.
113 RUE RIDEAU, 

f y Porte voisine de M. Th. Birkett, mar
chand de fer.

Vente au Rabais de Pendules

DR. WASHINGTON
Gradué en 1872,àl'U- 

rsité Victoria, aves 
ïfc'ài honneurs, a suhi aussi 
y,> h-s i x amena du Collège 
Mr; dis Docteurs et (,’hi- 

ruigicns, Ont.
I *- puis 188(1, a consa

cra tout son temps à 
I étude des maladies de 
lu Gorge et des Pou- 
nions, [[.a figure ci- 
jo nte représente un 

et le malade en train de

L l’Hô.
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Rexpiiuteur Port 
respirer.

Iai Dr Washii 
tel Grand Union 
1er. Octobre.

A Max ville, Hôtel Windsor, 28,S< 
A Non h Bay, Hôtel Pacific. 22 
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A
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KS Tkaitkh Calan lies de 
, Surdité provenant i 
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‘i'I'ic, A) i hme eb 
la Vois, Maux de 

ndca du Cou, 
lion du
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Bronch
Ca-

Consomption, Perte «1<
'l'ète, Dévelopi
Maladies Nasales, ou autn Olntri,, 
Nez enlevée. Bureau Principal, 
McCaul. Toronto.
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«ment ilts (,'Ih

De fourni aux 

sortes et lu

is d t cent foui
erit.Toutes 

de fourneaux, 
simple, douille, d. . Iiisim , «barbon,à coke, 
do -h és en nie k<d, av.-« ou s-uu fours, auesi 
bons nue des n* uf- Aussi, 'trois buggies, 
de x camii n-, un- ioli traîneau, pour famille 

pie et doutée. Os ar-

à I*. n<

joit
P»
tides me sont cor liés pour les vendre à.....* ' vennre a mon

Ko conséquence, d'antres marchan- 
seront prises « n échange. Pour plus 
tails, s’adeseer à

«'■ LEV fitj UK 
élu an eur, 71 rue George

Marché du narticr By.

S
de dt

CAPITAL STEAM LAUNDRY
100 Rue Rideau *00

Lavage et repassage faits sous le plu 
délai et aux plus lias prix.

OUVRAGE GARANTI
pécialit/ du lavage des 
s chemises blanches.

s court

Nous faisons une s
rideaux et des

L. BELANGER
Téléphone No 577.

Paquets prie et retournés a domicile gra
tuitement.

zzxz zx:

Salon de Chene
332 Rue Wellington.

HARDES FAITES.
A présent que l’Automne nous tombe sur 

le dos il faut avoir des PARDESSUS et 
des bons PANTALONS 
CORPS TRICOTÉS et pour ça et avoir au 
meilleur marché, patronise/.

aussi, des bons

E.J.LeDAIN.
zx X

ECOLE DUSOIR
PREPARATIONS a Examens du Sur

vije Civil et à ceux des différents Brevets. 
Cours Classique et Scientifique, program

me complet.
Leçons particulières ou en classe 
TERMES MODÉRÉS.

Prof. Cfjas. Prévôt
anada.”Au bureau du journal “ Le (

Büisre
L*. Meilleur Cure de la tousse
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F.n vent# it.ru te
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CATAR

ant l'article 
province de

Je vous prie de donner avis de cette révo
cation à ceux que cela concerne. •

fonds consolidée du revenu suiv 
72ô des statuts refondus de la

NOUVELLES LOCALES

Un très grave accident, par suite du- 
q iel plusieurs personnes auraient pu êrre 
tuées, est arrive hier soir, à tij hrs, dans le 
magasin de nouveautés et de marchandises 
sèches, tenu par le» MM. Pigeon, sur la rue 
Rideau, à deux pas de la rue Sussex. Une 

formidable de gaz a eu lieu, au 
tients se faisaient 

Une

explosion
ment où de nombreux c 

servir par les employés de la n 
des grandes vitres de la de1 
brisée et îe plafond depuis la porti 
à gauche en rentrant, est tombée 
longueur île 12 à lô pieds. A cet endroit 
même deux dames et un autre client étaient 

nie. Par un hasard 
îKusonne ne fut blessé sérieuse- 

M Aubin, lorsque le nuage fut dis
sipe et le bruit de l’explosion éteint oit la 
seule des personnes présentes, 

nt «l’avoir été blessé grièv 
i. Toute la kàtisee a été ébranlée jusque 

dans ses fondements, et de nombreuses tis
sures se sont fait jeur dans les murs et les 
plafonds.

C’est un miracle que personne 
la bâtisse ne se fù- utT 

Les
orées par les décombres qui 
chiffrent par des centaines

ouvriers de 
|ue, qui en plaçant 

ans le magasin de MM. Pigeon 
auraient perce par i «vive tance un conduit 
de gaz. Les employée «le la maison igno
rant cela, l'un «1 
nuit venue, comme «l'habit 
que l'explosion eût lieu 
les compagnies d'assurances auront à payei 
les dégâts ou si la conq 
électrique est la cause

e aura lieu pour établir lea response

venture a été 
e d’entrée

avec trois cornuK
ment ; M A

qui se soit 
«H'Uient au

tissi'v A la 
marchandises

tu«> et «lue 
eui e «le l’exp « 
ahi link’s et déteri 
les recouvrent se

serait «lue à l’incxpo 
la compagnie élcctri 
leurs tils d

astres. La cause de et «E

iz. la 
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allumé le g
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GRAND MARCHE

JARVIS STUDIO
141 Rue Sparks 141
Attention <iu bon numéro.

IMPORTANT
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DK BrkKAVX 
Je viens de reee

de Pa

KS (OMMKRÇANTH KT I.R8 («KNS

voir un grand assortiment 
peterie, Enveloppes, Crayons, Plu

mes, Livres de Comptes, Etc., que je 
vendrai à des prix excessivement 

Une visite est respectueusement fcollioitée

P. C. Guillaume, Libraire
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H. CHATELAIN.
Avocat, Notaire, Etc.

869 RUE SUSSEX 
*TArgent à Prêter.

OTTAWA

E. M. Lambert,M.D.C.M,
('01X DES RUES ST. PATRICK ET 

CUMBERLAND.
•K «MNSVI.TATIONB—

1 à 3 P. M. 6 à 8 P. M.8 à 10 A. M.

kl M« i.KOI), C. K. Avocat, Cours Kéiléoalas et de 
ifl. Qeétev. \it RueWellii.e Ottawa.

GEO. M«LAURIN, LLB
AVOCAT, Etc.

BUREAU 1ft RUE KUHN, OTTAWA

VAUX & CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaire».

BLOC EGAN, RUE SPARKS
VIS A VIS L’HOTEL HUHS1LL 

Vf Argent à Prêter.

J. W. W. WARD
AVOpAT ETO.

IIURRAU—

81 Scottish Ontario Chambers Ottawa
J’GAHA. MacTAVISH & WYLD;

Avocats, Solliciteurs, Notaire».

Bloc Qay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.
I H*M DK l.’lloTKI. HUHHRLL.

Martin O’Gara, O C.. D.lt. MacTavish, W. Wwl

Belcourt, MacCraken S Henderson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

ONTARIO ET OUHBBO 
OTTAWA.

A. Bkiakivrt, foHN J. McObAE»*,
G ko. F. Hknukknun

M. J. GORMAN, LLB
(Su<ie<seur de !.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU-

Carleton Chambers, 74 Rue Sparta
OTTAWA.

«•"Argent a Prêter.

A B. LU SSIEB
Avocat, Notaire, Etc.

BUREAU 689 RUE SUSSEX,
Coin Je hi h'ne Rideau, Ottawa, Ont.

MT Argent à Prêter avec avantage spécial à 
l'Emprunteur.

A. E. LUSSIER.

Christian & Oie
Commercants de Charbon.

BAS8IN DU OA 1ST A. L.

Nioele
En dehors du Combine 

ooinmandvH à (’. Christl 
House, Little Sussex Si

lan, Agent, 1 
root. Ottawa.

Ecole des Beaux Arts
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dossus du (iollogo do Musfqoa
Ouverte du 1er Novembre au 1er Ma

Département qui comprend le
lès lu I lusse, il'après le modèle 
jointure et l'aquarelle, les oon- 
seul de $5.0(1 par mois, pour le 

cours avancé, et do $2.60 |«»ur le oonn 
élémentaire.

dessin «l'ap 
vivant, la | 
trihutions t

Dans celui du dessin industriel, 
tecturoi de machine, oi-c., surtout i 
décorateurs et aux ouvi iers en général, $1.0 
par mois. Coulure artistique, $1.60 pas

, d'arohL 
utile anx

Ireseer À ACHILLE FRÉCHETTE 
dire des Communes, on

Professeurs

Parlement Fédéralvistee, le calme qui préeide à leurs délibéra
tions et s’éleva en te 

xin iuite précipi 
te de la localité ;

COURRIER OU JOUR11 ermee énergiques 
tée et hâtive des mag

d”” 16
COUR D'ASSISES

La cause de Stott contre la compagnie 
London et Lancashire a occupé la cour drAs- 
sises, toute la journée.

Le gran 1 jury ensuite est venu remercier 
Son Honneur pour son disco irs d’euvertnre 
de la cour d'A raises : le grand jury anasi est 
satisfait de n avoir eu que quelques petites 
causes à ei tendre et à juger. Au sujet de 
visite des bâtiments publics, il se plaint 
la mauvaise condition des privés et dn 
vre système d’égoût que 
faut refaire de suite torn 
d’un jour à 
éclater dan 
ront alors tenus res 
leurs concitoyens, 
pour que

Quant à la prison, elle est 
rriture n'y est pas 

prisonnier ne se plaint
Le président du grand jury termine 

priant Son Honneur de renvoyer ses mem
bres chez eux, la saison actuelle de l’année 
ne permettant à aucun d’eux de s’abser 
pour longtemps.

Son Honneur répond qve l’attention 
qui de droit sera spécialement appelée 
l’état défectueux des privés et que les répa
rations nécessaires seront faites avant que 
le terme prochain des Assises ouvre ; ensui
te le juge Street congédie le jury après l’a
voir remercié dis services qn’il a rend 
la société

tiit comme elle e mé
qui ont appelé la troupe parmi 

yens paisibles.
Les discours terminés, chacun rentre chez

gmatiee, liage 
irite la faibles

Ira
flét CHAMBRE DES COMMUNES

II I SEANCE DU 16 SEPTEMBRE
A l’ouvertuie de la séance cette 

midi, M. Girouard a 
le rapport du 
lions, avec la preuve pris»
Le rapport de la ininoiilé t«it par 

gnages La chambre décidera w 
quel jour aura lieu la discussion de ce

seance cette apres 
réaenté A la chambre 

ilèges et
tiscours terminés, cha 
s bruit et sans désord~- 
te Goanette qui a : 
dernier, a été arrêté hier. Les grè- 

déclarent qu’il n’est pas des leurs, et

, pi 
de i

approuvent son arrestation

frappé M. Eddy Priv
se de 

fait

i Bleoc 

rtie des téIMPORTATEUR à:
rap-

Hil’on a construit LA SOCIÉTÉ DE COLONISATION est entendu ensuite que le rapport dans 
l’affaire Cochrane sera discuté à la séance de 
demain.

M. Laurier 
quatre compagnies «le 
lées sous les ai mes, à 1 
provoqués par les grévistes 

Sir Adolphe Caron répond que 
été appelée sous les armes à la d 
gulièiement faite suivant la 
magistrats de la cité de Hull 
En réponse à Sir Richard Cartwright fhon, 

M. Foster dit qu'il eoomettia à la chambie 
heures les estimés supplémentaires qui 

sont en ce moment à l'impression.
Sir John Thompson pnqtose la troisième 

lecture du bill moditiaut de nouveau l’acte 
élections fédérales.

nouveau renvoyé en co 
une clause

dus ces égoûte, 
fièvre typhoïde peut 

t repreneurs se- 
de la mort de

bon état, la 
mauvaise et aucun

ïymig s a ville et les en SON ŒUVRE AU LAC TÉMISCAMINti demande si c’est le cas que 
,mili«N* ont été a 
occasion des tro a

*Le grand jury 
ient donnés de

Pin Il y a six ans à peine, quelques hommes 
d’énergie, de dévouement au pays, sans ar
rière pensée «le spéculation, «les employés du 
service civil pour un grand nombre, par
taient un mouvement de colonisation «tont 
le champs se trouvait a l’extrémité ouest de 
la province de Québec, sur les bonis «lu lac 
Témukaming, repues autrefois inabordables 

les difficultés

i’i’1'
ibleedes ordres so

emande ré 
loi, par trois

Américaines,
Anglaise

Ecossaise

îommunicat 
Après plusieurs tentatives infructueuses 

pour faire connaître et apprécier cette partie 
du pays, un nouveau mouvement se fit laus 
l’automne de 1884, 
rab’e. L’outorité r< 
quand l’intérêt du 
ce mouvement et la 
du lac Témbkamin 
tait à 1 
teindre son 

Comme toute ent 
son berceau fut 
difficultés, qu’il :

de nature à nous faire bien 
se servit de la prei 
ir faire connaître le

rigoureux et par 
ion à surmonte)

par son
â

de

des-, avec tout le succès dési- 
religieuse, comme toujours, 

imande, appuya 
de co onisati m 

oing était fondée et se met- 
vre résolument déterminée à ut-

que le bill soit «le 
mité, afin d’y ajouter 
le amende au député 

p porteur, 
té.ouver-

I B

Coi«> des rue»----- imposant une 
rapporteur, où â l’o 
les boites â bulletir 

tes ou manipulées de «|ue que façon pendant 
qu"elles sont sous leur contrô «-, à moins 
qu’ils ne fassent prouver que les manipuia- 
tions de bulletins ont été faites en deh.irs «le 
leur connait-sance et sans leur couseutemem.

Sir John Thompson dit que la Chambre a 
«léjà eu deux séances «lu comité sur ce bill, 
et que M. Barron aurait dû proposer son 
amendement alors. D’ailleurs cet amen dé

férait pas disparaître les manipula 
l’on redoute ; le bill offre des 

•yens plus sûrs que celui-là pour prévenir 
empêcher ces manipulations.

Brien «lit qu’il est très désirab «dans 
du pub ic que les 
nt nommés d’une manière perma-

membres du parlement n’au - 
s ennuis d’avoir à s’occuper à 

nombreux poatu

tlicier r«us à

L1 *
ifif doit dur

— iing n’était pas 
i venir du public,
6 e’t'l

entreprise qui 
abondamment £MUSIQUE ET DRAME 

former à Ot 
qui est appelée à 
et à rendre de 

point de vue «le l’art.
«lu Cercle Dramntiq

Les élections de ce club qui vienn- nt 
d’avoir lieu ont donné le lésu tat suivant :

Kd. Anbé, président ; H. Lahaiee, vice- 
président ; Eii. Châteauvert, directeur ; C. 
Lacroix, secrétaire ; C. St Jacquaè, tréso - 
rier-gérant ; A. La vigne, proposé 
soi res ; O. Tourangeau, gardien Bée 
tames ; I). Tassé, mécanicien ;

COMITÉ EXÉCUTIF 
MM. J. F. Mathé, G. Renaud, J. Schingh 

et A. Théria 
Comme o

Il vient de se tawa, une as* o- 
combler une grande 

signalés services au 
Nous voulons parler 

ue d'Ottawa.

, qu’il fallut 
talion du T

to-iruer ou 
émiskami

la brochure

OTTAWA pays et i opinion pu- 
honnêtemr nt écîaii éc. 
Les a

Eu" après avoir été 

dans uneembarq 
gnant sms doute un 
chaleureusement n 
avantage

disparaissait.
La seconde 

à ralentir notre zèle

pides, dont un «le six 
fallait faire disparaître 
passer nos 
faisait en lia 
à la corde Ile à tra 
tes nécess 
obstacles.

u tori tés politi- 
taient de nous voir 

telle entreprise, crin- 
fiasco ; il fallut plaider 
e cause, démontrer ses

meut ne l 
lions que

Peintures préparées, 

Peinture, 

Tapisseries. 

Vitres,

Mastic,
Pinceaux

Huile

Eté.

f. O 
l’intérêt officiers rappoi

ind
uns tous 
ifférence

ent nous
leur, soie
nente. Ils auraient aussi plus d’expé 
que des nouveaux officiers nommés à o 
élection, et les 
raient pas le
chaque des suppliques de 
lants oui veulent avoir la position.

M. Henderson -.it qu il n’a pas d’objection 
à la nomination d’officiers permane: 
vu que ces positions ne soient pas 
à des agents <1 élection du 

la chose a eu lieu dans

difficulté, était bien «le nature 
•e zèle, elle résidait dans la na- 

î et ne pouvait «liepa 
n’à force de déoe 

uniaires ét.iifn 
sur le parcours de cinqn 
Mat tawa et le lac, quatre 

le six millra de long, t 
disparaître, afi i de pou 

colons. Jusque là, le 
bateaux à rames et on les 

vers les rapides, 
ités i1 fallait faire dispara 

Notre président, le Rév 
de

n le voit par la liste ci haut, le 
nouveau cerc e renferme bon nombre «le» 
meilleurs amateurs de la capitale y compris 
«luelquee ima de ceux qui ont fait les délices 
«les amateurs de théâtre de l’ancienne capi
tale, il y a quelque vingt ans

!,e nouveau club n’a pas tardé à se mettre 
à I’«euvre et déjà il a en étude l’une des 
meilleurs pièces du répertoire français, qui 
sera donnée à la salle du Grand Opéra vers 
la fin d’octobre prochain.

Afin de donner un exce lent début à 
cercle, es amateurs ont fait 
deux et ont entrepris la 

dre à la perfection le d 
intitulé : " Les 
Malle Poste 

Tous ont entendu 
affaire Lesurgnes qui

n publique et qui la pass'onne encore au 
jourd’hui. Depuis que le mojde est monde 
on n’a peut-être jamais vu dans les annales 
judiciaires une erreur aussi monstrue 

due, on doit le «lire, à une suite 
se de circonstances tellem 

qu’elles par 
ue de la réalité.

En 1837, MM Moreau, «Sirandin et De- 
lancour écrivirent » Le Courrier de Lyon 
qui fut représenté avec un succès considéra
ble durant des centaines de fois. Le public 
qui savait le fond de l'intrigue vraie pleura 
aux mal heure de Leeurgues et aujourd hui 
encore ce drame fait verser bien des larmes.

Lors des grandes fêtes à l’occasion des 
noces d’or de la Société St Jean-Baptiste, à 
Montrés', en 1884, le C-eic'e Dramatique 
FrancoCanadien, ne crut devoir mieux 
choisir qu’en adoptant le "Courrier de Ly 
pour la pièce de résistance de la grande soi
rée dramatique et musicale du 24 juin.

Que le public d’Ottawa se prépare à une 
soirée de ga'a qui sera l’ouverture officielle 
pour ainsi dire de 'a saison théâtrale cana
dienne-française de la Capitale

raitre de notretu
oh S

nts.pour - 
a données 

parti libéral, 
le comité qu iltrajet se comme 

repi ««sentei pass-ut 
De to«i- NLANCE DU SOIR 

A la siknoe du soir la Chambre a adopté 
Il des élections fédérales et a passé « n 

re lecture le bill pour la suppression 
le gouvernement, 

séance a été employé par la 
'l des élections contestées.

Au moment de l'ajournement, il est en
tendu entre M. Laurier et Sir John Thomp
son que la discussion du rapport du comité 
«les Privilèges et Elections n'aura lieu que 
lundi prochain.

lire «es

Gendreau, homme «le re»sources pour toutes 
les situations et d’une grande activité, était 
puissamment aidépar les membres «le son bu
reau de direction, et l'on finit par mettre un 
batelet à vapeur entre chaque rapide et l’on 
construisit trois tramways, un à chaque ra
pide. La question se trouvait résolue 
ce système jusqu'au Died du long sault, 
rendu là, ce fat une autre chanson, la 
tan«N« entre le lac et le pied «lu long s 
était trop longue et le terrain 1 rop accid 
pour un tramway, que faire ? Pardieu, un 
chemin de fer à voie étroite et ce fut fait, on suppl

gés «le décou $919,696
jour,on se dit : c'est Les 
bonheur, mais alors et 
était passée en «Pau- 
colons se trouvait ni 

du lac. Une distance 
es milles «es séparait 
n bateau à vapeur «le 

uit dans

i« blun choix ju«li- 
tâche ardue de 

rame à sensation 
l’attaque de la

es contre 
Le reste de la 

disentsion du hiurpies ou

JVh^TICLIEiS

De Peinture en "
parler de cette fameuse 

i passionna tant l’opi-

dit-
ESTIM RS SUPPLÉMENTAIRES 

L’hon. Foster a dt 
émentaires sur 
Le total s’en élève à la somm

mZf- pore ce sou les estimés 
le bureau de la (heureuPEINTURES c“de

plutôt du en paya la valeur trois fois, avec des soucis 
a'tvrnés d’espérance, et mélan 
rag mente,enfin un bon 
fait et ce fut un grand 
la propriété du chemin 
très mains, mais nos 
alors rendus au pied 
de quarante et quelqu 
encore «le la colonie, u 
plus de cent pied de long fut constr 
la'colonie même.

De ce jour, la 
«prise ét « it 
i l’ispaca de 

et on pouvait alors m« 
deux jour-, au lieu de cinq et six jeu 

naît quand on cheminait à la 
incore un an ou deu 
e C. P. R. le traj' 

t à

nissvnt tenir

cmlita <1« mandés sont très nombreux 
en général pour «le petites sommes 
La division pour édifices publics, ot pour 

havres et rivières peut se faire comme suit 
par provinces,Edifices Publics : Ontario 44,- 
315; Québec 17,857 : Manitoba et Ten i - 
toiies 36,169 ; Colombie Anglaise $21,500 ; 
Nouvelle-Ecosse 8,800.

Havres et Rivières : No» 
de notre $4.5,961) ; Québec $42,656 ; Ont. 

a s’était fait Nonvcai -Brunswick 
au plus Edouard $8,7 25.
onic vu II n’y a pas «le
rs que de fer.
rame, Le crédit «

ms fe- «Sir John Mac
seul Les comités de la chambre ont ocrasionné 

bien meilleur une dépense extra de $20,000
$10,000 sont demandé i pour l’exposi 

se propagea bien- laitière de Sherbrooke $6000 pour le H
beau jour, de hauts National, et $10,000 pour l’arbitrage des

personnages de France nous comptes entre Ontario et Québec 
.in ■Mt»'» amicale, non, lktthe 1,11 UIlTMiA.VT

entreprises L’honorable M. Abbott a
cements hier après-midi la lettre du

tâflm- verneur Anger
esses Souvent lettre est très l«

pales parties :

Préparées.

Toutes prêtes pour tous travaux qui 
rivalisent avec les meilleures Manufac
tures du Dominion et du monde en- ivollo Ecosse

$32,476:
Prince—

premiere partie 
finie. Tout cela 
dix-huit mois t out 

onter à la col

$18,100 ;

Leurs Qualités. subsides aux chemins ne

Sont Egales à n’importe lesquelles. 
Supérieures au plus grand nombi e. 
Surpassées par aucune.

en 1

marché.
L’écho de notre travail 

tôt au loin et l’on vit 
et éminents
tendre une main généreuse et amicale, 
offrant un généreux concours qui fut a 
té en partie. Comme toutes les 
de ce genre, qui exigent des dépla 
fréquen's. pénibles et coûteux, des 
nements parfois, des 
et des décisions prompt 
fois des pe 
lance, o i I

lemandé pou 
«donald est «

r les funérailles «le 
de $7,000.

I",’
886.

c le
rtablement e

Communiqué

DÉTAILS SUR LA GRÈVE

W. HOWE. déjà trois jours que les grévistes «le 
la Chaudière ont quitté le tiavail et comme 
au premier jour du mouvement,leur idée n'a 
pas varié ils sont unanimes dans leur inten
tion «1e continuer la grève, si les propriét 
res des scieries refusent de faire droit à
«•gu
tent que l’opinion publi me est poi 
toutes les classes sympathisent à li 
heur et font des vœux 
leurs justes efforts dam 
nés de succès. Les

la grève se prolonge,
; ils arriveront de partout 

de médiation a déjà 
,rs piopriétiires des scieries fermées par 

suite de la grève et de certains de ces Mes
sieurs a reçu de favorables réponses ; plu
sieurs patrons sont prêts à accéder aux de
mandes de leurs ouvriers, si tous les a 
sont prêta aussi à en faire autant qu’eux.

La journée s'est pessée le plus tranquille
ment du monde, personne n’a eu besoin des 
services de la troupe 

ardi dernier I oc

soumis au «Sénat

xcelli ?e°tte

.ptembre 1891.
: nant-gou verneur Ang< rs 
disant qu’il croyait de son 

Son Excellen

onguc. En voici ici
promptes, «lui amènent par 
ou fut exposé à lu malvcil

Fabricant de Peinture*. 
O T T -A- "W _A__

i times demandes. Tous ces ouvriers seu-

sincères pour voir
:e, o i lança même des accusations 
qui tombèrent à plat devant l'honne^e 

attitude de la société qui n’avait rien à re
douter de la plus scrupuleuse et la plus mi
nutieuse investigation de ses agissements. 
On aurait pu peut être constater que ques 
pertes, mais pas de malversations.

Le temps est maintenant arrivé 
société de remettre à ses sociétaires 
souscripteurs français, ce à quoi, 
droit, pour leur mise «le fond, c’est 

dans quel
quiregarie

auront pas autant qu’on espéra;t pou
voir donner, il y a des mécomptes, ce à est 
regrettable pour les individus, qui auraient 

pinion publique était d’a- mérité mieux, mais il nous faut faire c • s.t- 
forcearméeétait unefolie crifice afin «le donner pleine satisfaction à 

nouveau brandon de discorde nos souscripteurs français, qui auront, eux, 
s de la localité allaient jeter I pour la valeur de leur argent Mais la pro

pre les patrons et les vince de Québec, elle y gagne une magniti- 
te de ess derniers jus- 1 que colonie de plus, un agrandissement coq 

des sidérable de son territoire cultivé, puisqu au 
moment où nous écrivons ces lignes, au delà 
de trois cents familles y sont déjà rendues. 
Des milliers de minots de grains, de légumes 
de toutes sortes, de tonnes de foin viennent 
tous les ans ajouter leur valeur à la fortune 
publique. Des milliers d’âcres de terre, qui, 

a six ans, étalon i en bois debout, sont 
'ourd’hui convertis en beaux cham

l.'t du licuttnant
Exdes à «Son

devoir de renseigner «Son Excellence sur la 
ligne de conduite qu'il a tenue à l'égard «lu 
gouvernement Mercier, à a suite des révé
lations faites devant le comité du Sénat.

Le lieutenant-gouverneur relate d'abord 
les incidents qui ont accompagné la transac 
tien du chemin de fer de la lkue des Chaleu s 

i et dit : entre le 23 et le 26 avril, «’honorable 
I M. Garneau est venu «le nouveau me voir 
I pour discuter la question du chemin de fer 
I de la Baie des Chaleurs. Il me déclara q 
ï était soumis à une forte pression, qu’on lui 
I demandai* de faire des choses auxque les il 

se refusait, que l’on menaçait d'envoyer un 
télégramme à l'honorable M. Mercier et qu’il 
avait envie de résigner.

le lui répondu que ces menaces étaient fu
tiles ; étant le premier ministre en l’absence 
de M. Mercier, il ne pouvait me laisser sans 
aviseur, que son devoir était de résister et 
de n'agir qu’en conformité «le la loi.

Il me parut décidé et partit.
Le 7 juillet 1891, l’honorable M. Garneau 

revint et m’informa qu’il avait reçu une let 
tre du premier ministre, alors eu Europe, 
disant qu’il approuvait la transaction au 
sujet du chemin de la Baie des Chaleurs

Je Crus alors que mon gouvernement 
rait suivant la loi en réglant cette ques 
et je restai sous nette impression jin-qu 
jour où se firent les révélations devant le 
«Sénat. Vient ici le réoit des faits révélée à 

uête devant le Sénat, 
it ensuite une lettre du lieutenant gou

verneur à M. Mercier. Dans cette lettre le 
lieutenant gouverneur dit que le système 
des lettres ne crédit n est pas autorisé par 
'a 'ni et que la lettre de crédit de $'75,00<l 
a été émise sans «a sanction du Lieutenan «- 
Gouverneur. Il n’y a pas, non plus, d’arrête 
du Conseil autorisant le trésorier provincial 
à tirer ainsi sur le trésor. L’arrêté du Con
seil numéro 2717 ne donnait pas telle autori
sation,mais acceptait seulement, à certaines 
conditions, les propositions de M. Thom 
autorisait la conversion d’une s 

000

tames dettes sur le chemin, avec 
tion de M. Thom. Le système 
«le crédit déti uit le ci édit de 
les difficultés 
escompter cet 
une preuve.

Le Lieu tens 
les tentatives 
C. Largelier, 
port avec

grève couron- 
dans tous ies 

ne ear manque
ront pas 

Le comité
r la

BOUCAUTS
ques jours. MaUieu- 

nos sociétairesreusément en ce 
ils n

u’il

M-DE—
ill' Invis que 1 appe < 

et que c’était un 
que les magistrats 
bien ma adroitement ent 
grévistes ; la conduit 
qu’aujourd'hui prouve qu 
hommes d’ordre, n’ayant qu 
légitime en vue, celui de ne pas crever avec 
leurs familles, faute de pain, après avoir 
donné à des patrons onze longues heures de 
peine, de sueur et de travail. Dans ces cir
constances, l’ho i.me qui demande «lu pain 
pour ses enfants se trouve prcfondémei t 
blessé de voir qu’on lui réponde par le dé
ploiement de la troupe, avant d'avoir écou- 

plaintes et étudié la légitimité de ses 
ns. Si des désordres graves se préseï - 
t, la responsabilité en retomberait fa 

ceux qui auraient provoqué 1<* 
pacifi (lies des grévistes, en leur 

jetant dès le premier jour de la grève, dis 
soldats dans les jambes.

Aucun crime n’avait été commis, aucun 
désordre n’avait en lieu, la police même 
n'avait pas jugé utile de se montrer, quan-1 
sans raison et sans provocation, un des plus 
grands manques de Uct des magistrats l< 
fait commettre a sottise imprudent 
«erdes tro 
peu échau

but bien

—ET—

MARCHANDISES r.y t*g>
ups cul- 

intenant organise 
bel avenir à celle 

Canadienne se 
Un climat 

parUge et l’espace 
ir y mettre à l’aise «les mil.iers de 
Ce qui fait le plus defaut mai 

nant, ce sont les 
drait de l’aide 
viendra-t-on

Un village y 
et tout fait présageté—DE— colonie où la 
déploie dans toutes tes beautéstapement sur 

sentiments
Tui et tempé 

nde pour jFANTAISIE abo

Zanimaux de fermes, il 
aux colons de ce côté là, ne 
point à leur secours de quel • 

ques coins, eipérons- e.
Voilà le résolut obtenu, en moins de six 

ans, par la eociélé de colonisation, qui a 
dépensé près de $11,000 en défi ichemeni s 
seuls, sur les lots des eociéuires et des sous- 

pleurs français et celte somme a été ga
gnée par les colons. En outre prêt de $1,- 
40., ont été dépensées en achats de chevaux, 
bœufs, instruments et grains pour faire ces 
défrichements et pour aider que ques colons.
,La société a aussi aidé la municip* ité en 

fournissant à sa caisse, sous formes de taxes 
pales, scolaires eè travaux de chemins 

pour près de $1000. Lee dépenses d'admi
nistration et de voyages ont absorbé près de

CHEZ—

x déjà unupes, parmi des cerveau 
uffée : dans les circonstances pré

sentes n’était ce pas assez pour les surexciter 
davantage. Les choses se passaient avec 
calme, la loi devait rester spectatrice et ne 

» devenir provocatrice ; à tort sans doute, 
peut-être,le premier cri a été:"Tont pour les 
riches. Ou ica protège et on veutfaire droitan 
peuple en le mitraillant et à coups de fusil. " 

Les grands maux demandent «le grands re - 
nièdes ; mais ici l'état délicat de la situation 
demandait une grande prudence et une pro
fonde connaissance de la loi. La oi, en 
effet, est un couteau à deux tranchante et le 
législateur en la ré umant en quelques 
mots, a voulu que le juge appelé à l’appli
quer puisse lire entre ses mots, voir entre 
ses lignes et être assez sage et assez éclairé 
pour la faire aimer comme une égide par le 
malheureux, un symbole par la veuve et an 
bouc ier par l’orphelin.

M. Patterson s’est rendu auprès de M. 
dy et lui a dit que l’invasion de ses scie 

ries avait été faite par dea gens n'apparte 
nant pas à la grève et que les grévistes blâ 
m aient fortement la conduite de ces malo 
true, tous étrangers aussi bien pour eux que 
pour les patio «s.

A la grande assemblée qui eut lieu hier 
soir, M. Fauteux parla en termes modérés. 

548 Rüb «Sussex, Ottawa M. O’Donoghue ent vite prédit aux grévistes
■-----------—■ J-' le euccèj de leur noble cause. M. Patterson

r. Kl"niÂÇT|1|U|C déclara être tier et heureux de s'a Iresser à 
Njk U MO I n Ifl C des citoyens aussi calmes, aussi reepec 
JB Op/>reB*ion,Cat*rrlmr, de la loi et aussi forts de leurs droits.

par i» FOUDM CUBT M. Bernard Simard, ex echevin de Hull 
■^F A obtenu iss plan hsntH parla à son tour en français. Il admira le 

Uou ordre qui règne dan» l*a rangs des gré-

£
argent, la nomma 
le paiement de 

,’app 
des 1

cntion
800, acres de terre en

commissaire et

la province et 
«prouvées aux b m ques pour 
te lettre de $175,000 en sont

312, 314, 316, 318

BueWELLINGTON. nt Gouverneur relate ensuite 
faites aux banques par MM. 

Pacaud, Vallière, etc., en rap- 
escompte. I« continue en di* 

t que le gouvernement ne devait rien à 
M. Armstrong, et que la compagnie de la 
Baie des Chaleurs ne lui devait que des de
bentures ; sa créance n était pas une créance 
privilègiée aux termes de la loi, et le paie
ment «le $100,000 à M. Pacaud est autant 
d’argent enlevé à l'entreprise dn chemin de

direjtion a charge 
u, d’aller

manière c aire

Le bureau de direjti 
aident actuel, M. Campea
documents en mai
et précise toute sa situât 
ment de Québec, afin de

chemente à faire

quelques un

au gouverne- 
lui prouver que 

de nous a fait honnêtement son dé
noua reste encore quelques défri- 

ts à faire sur quelques uns des lots 
icripteurs français, cela se fera oet 

ne et au printemps. On fera aussi 
« de quelques centaines de pin 

«ns de ces derniers dont la 
cription payée ne peut suffire à faire rien qui

Tous remerciant pour l’espace accordé 
dans votre journal, pour cette communica
tion, je me souscris, monsieur.

Votre obt. svt.
A. Lapkkriekk.

«Le “HUB”4 fer
Dans ces circonstances, il est de mon de 

, dit-il, de demander des explications 
au sujet «lu chemin «le fer de la Baie «les 
Chaleurs, votre coopération pour la nomina
tion d’une commission roya e composée de 
trois juges autorisés à faire enquête et rap
port sur les faits et circonstances qui ont 

récédé,accompagné et suivi ces transactions 
et je propose les noms des honorables juges 
Jetté,Bai.y et Davidson. Je voue demande 
aussi «1e limiter ’action «le votre gouverne
ment aux actes d’administration urgente et 

ue kt nomination dn député Lieu te- 
uverneur faite en vertu «le l’Acte «lu 

r, pour «igner tous mandat*

nS-A-VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

SAVINS ET CIGARES CHOISIS-*-*

TOUJOURS EN MAIN.

Proprietaire.VM. CODD,
t"

Le magasin de MM. Pigeon Pigeon & Cie 
sera fermé pour quelques jours vu une ex
plosion de gaz ; nne grande vente de mar
chandises endommagées commencera bien
tôt. Attendez.

je revoq 
nant Go 
Ti m

A«s tente*'«* les

w
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)A ATLANTIQUE-'
RSIONS D'ETE. |

•oposez-vous durant cette 
'ous promener sur le St
ar le lac Champlain, aux 
ks, aux Montagnes Vertes, 

nés Blanches ou dans d’au- 
38 ? Alors, avant d’acheter 
adressez-vous au bureau des 

Canada Atlantique, bâtisse 
suse, au coin des rues Sparks 
)ut avoir des prix exception- 
bas, etc. .-.‘Mil
livrons des billets pour tous 
e mer, à des prix excessive- 
ts.
pelons l’attention du public 
jnifiques excursions suivan- 
ravers les Rapides du St

ans fait nos arrangements 
eur Gatineau qui marche 
i par semaine entre Clark’s 
lontréal jusqu’au ier Octo- 
n. Le vapeur quittera son 
les Mardis, Jeudis et Same’ 

Fée des trains du matin, 
Boston, New-York, Ottawa, 
t de tous les points inter
et sautera les Rapides, arri- 
itréal vers trois heures p. m. 
seront délivrés par cette 
Québec, tous les points du 
t aussi pour tous ceux du 
fer Intercolonial.
Fxcursion du Samedi à 
billet bon pour partir par 
u Samedi, voyage complet 
ràe, par bâteau en sautent 
i, ou par la rivière Ottawa 
ver Navigation Co.) et re- 
ie ferrée, par le train du 
n, ou par les rapides du St» 
par l’Ottawa River Navi- 

(riviâre Ottawa), 
ttawa à Valleyfield et retour, 
ueen’s Hotel inclus. Billet 
ous les trains du Samedi et 
undi. Les Rapides du Co
le Valleyfield sont devenus 
r la présence de la Perche 
leurs eaux.
tande du public, de bons 
nt fournis.
'ttawa à Rouse’s Point et 
llet bon pour trente jours, 
r Hotel, situé au pied du 
>lain est le meilleur dans le 
lew-York, pêche et naviga-

'ttawa à Rouse’s Point et 
:r compris A Windsor Ho- 
>:in pour le Samedi, retour 
e lundi.
RK ISLAND PARK 
■ le St-I^urent, à deux 
.lest de Valleyfield, devient 
jour plus renommé, comme 
^ue nique. Pour circulaires 
ls s’adresser à l’agent le

-

j à
S. Ebbs

n. Agt. Pass, de 1» ville,
i, Agt. Gén. des Pass.

BER LA IN,

LAROSE
e. ^Auditeur, Syndic
ISSUANCE
(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

'Tue Rideau
)NE i8g.
actions faites promptemeat

es et Bijouteries
» et de toutes qualités. Seront 
pour cent au dessous des prix 
Chaque Article est garantie tel 
é,sinon l’argent vous se 
*EZ, No. 30 rue Rideau, (près 
Sapeurs. ) Réparations de Mon- 
ogea garanties et à des prix

rare mis

CHEMIN DE FER

RCOLONIAL
cte entre l'Ouest et tou 
«as du St. Laurent, de la
rs, province de Québec ; a___
uveau Brunswick, la Nouvelle 
b du Prince Edouard, le Cap 

Iles de la Madeleine, Terre-

s les
Baie

nt Montréal et
ces points 
heures et

express quitte 
les jours (dim 
à desnination de tous 

de chars, en 27

es trains express directe 
lotercolonal sont brillai 
éleeti icité et sont chauffés par 
« la locomotive même, ce qui 
érablement a i confort et à la 
oyageurs.
raina directs sont attachés de 
ire et dortoirs, nouveaux et 
ême Que les chars salons pour

e mer les plus en vogue, ainsi 
its de pêche les plus recherchée 
r la route de l’Intercolouial qui

mment

des expéditeurs est appelée 
des facilités offertes pour e 
a farine et en général de tontes 
ses à «leetination des Provinces
irreneuve, aussi pour l’expor- 

et des produite expédiée aux

rmnions concernantlle 
»ge s’adresser à
•gent des billets,
Sparks, Ottawa, ou à

E. W. ROBINSON, 
ent du Fret et des Passagers

pour l’Est, P.QJ 
St. Jacques, en face du 
St. Lawrence Hall, Montréal, 
ER, Surintendant Général, 
Chemin de Fer, \ 
k, 18 Juin, 1891./

IE D’OMNIBUS
Notre-Dame, Chemin d» 

Montreal,
s partiront du bureau de pote 
nches, lorsque la tempéiatur 
a 1,30, 2,001 et 3,20 p. m. 

ir à 4,80, 6,00>* 6,30. J 
Z^NDRT> «HOHFSOif

..;r^'Été KJ?. TPS

IliSSSj

«i

1

■a

‘4
MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

t

PETITE GAZETTE
fl N DEMANDE immédiatement de lions 
U piùntre* et des colleurs de papiers. Wil-

flN DEMANDE—Un bon agent voyageur 
U pour le vommeroe de ville. Emploie c-ons- 

t. Avantagea particuliers à ceux qui 
nceront maintenant. Articles epé 

vieux. Ne tardro pas. Le salairo compte 
du premier jour. K ROW N BROS., Trees 

», T:

-

oronto. Ont,

IY1S AUX MERES—Le "Sirop Calmant 
il de Mme Winslow 1 devrait toujours être 
employé quand les enfants font leurs dents, 

ulage immédiatement les souffvanvi’s de 
pauvres petite, prod 

naturel, paisible, en
ur, et les jeunes c 
“brillants et frais qu « 

est très agréai 
amollit «os

eur remtN 
soit «lu’elle

Il so
«usant un sommeil 

faisant disparaître la 
’hénibius s'évei 

in bouton 
>le au

U'dl

apaise l ent 
toute douleur, 
ces intestinale 
est le nit>ill

ou d’autr 
bouteille.

l'enfant*,
gencives 

paraître les i 
r«xglant la digestion, et 
1" connu contre la diar 

do la

souffrait

dentition

demandez le 
jislow" et ne

es causes. V 
Ayox confiance 
ant de Mme

prenez aucune autie préparation
WiiSirop calm

LE SEDLITZ CH. CHANTEAUD. est
le Purgatif le plus e/ficace contre la Cons
tipation, Migraine, Maux d'e 
Goutte, Rhumatisme, 
auprès des médecins est 
éviter les «•entrefaçons,

préparateur «les médicaments
ies «lu Dr BURGGRAEVE.

stomac,
etc «Sa réputation

exiger une enveloppe
CHANTEAUD

tlosimé

universe

et la inar

T A COMPAGNIE D'EXPOSITION
li DR MONTRÉAL

Exposition Provinciale
AGRICOLE ET INDUSTRIELLE 

Du 17 au 25 Septembre 1891 
PRIX OFFETR/TB ©25,000 

G Kami Concours 
ux, de Betes a Cornes,
De Moutons, de Volailles, Etc. 

ie en Operation,
Machines en Mouvement, 

Procédés de Fabric

De Cheva

Beurrer

Attraction* Diverses.
MUSIQUES Mil JT A 1RES ET AUTRES 

guerrIa: navire de 
«le la static

rre “Canada" «le l'escadre 
e du Nmd

Lk l*iiol«x;RAPiir. Mf.rvf.u.i.f.hx. 
Détails complets plus tard.
tir TERRAINS DE L’EXPOSITION>»

«le la ville et•nalilement situés ivM.touchant au parc Mont Roy 
«sliiils par bate tux et chemins de

fer.
xcursions à lain marché, «le toutes les par 

tics «lu jiays.
Admission chaque jour, 26cts.

qui ont l'intention «l’cxpdeer «levr

toutes intormations,s’adresser à
S. C. STEVENSON,

< lérant et Sccrétaiu

faire leurs entries

L’hon. LOUIS TOURVILLE, l’rési.lcni, 
76, rue St. (iabriel, Montréal.

THE PRESS
(NKWYORK)

PO U R 1891.

Quotidien. Dimanche. Hebdomadaire
6 pages « cent, ov |wges, 4 ct*t. 8 a 10 |iagc%, a cent*

L’Energique Organe Républicain de 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.
Fondé le Ikr. Déoemrre 1887.

Circulation de plus de 100,000
PAR JOUR.

I«e N. Y. I’kkns n’est l'organ 
faction ; ne tire aucuns ficelle et 
vengeance 
Le plus Ri

e d’aucun» 
n'a aucune

à assouvir
quable Succès Journalistiau 
a« New• York.

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL
Les nouvelles banales, les sensati 

gairee et la blague n’ont pas d'asile 
Prml

salions vul

Le Prkhh a la plus brillante page éditori 
ale. Tout y est vlvide.

IvC Sunday 
nal de vingt pag 

. jour de (juehiue 
Ive Prkhh hehdo 

les matières les plus impo 
les deux éditions quotidiennes et

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditl. 
on Quotidiknnk, l'édition Hkbdomadairi 
la remplace admirablement

Comme Journal Annonce
Le Prkhh n’est pas surpassé à New-York.

THE PRESS
portée de tous. Le meilleur -4 

moins cher des journaux publié* 
en Amérique

Quotidien et Dimanche, un a^n -

Edition du Dimanche, un an - - 
Hebdomadaire, un an - - - -

Prkhh estL un magnifi«| 
hant A tous l«

uejour 
les sujet*

«lu
madaire contient toute*

du diman

Est à la

$6.00
2.60

Quotidien seulement, - - «3.00
- - 1.0c

2.00
1.06

Demandez la circulaire du Prwm.
Numéros «.pocimene gratis. Agent 

mandés partout. Commissions génér 
Addresses,
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Pottes Building 38 Park Row
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